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6le Année. — No 12,

Notre nouveau secrétaire
trésorier: M. Philippe Jolin

Le vérificateur municipal prendra chaige des bureaux de la ville

et son traitement annuel sera de $1,200, — L'écherin Buek-

land définit les devoirs du tituiaire, — Ou échange des re-

merciements,
 

. Philippe Jolin, vérificateur municipal, est le nouveau

secrétaire trésorier de ln ville de Waterloo,
Son choix, entre deux postulants, s'est fait à la réunion de

mercredi soir, après lecture d’une lettre dans laquelle M. Mau-

rice Poirier, -préposé aux mêmes fonctions depuis quelques an-

nées, donnait sa démission.

M. Jolin, qui s'occupe également depuis assez longtemps de

l'examen annuel des livres de la municipalité, est familier avec

son nouveau travail eT sera assisté de M. André Jolin, auxiliaire

de M, Poirier à compter du jour où celui-ci décida, après arran-

gement avec nos conseillers, de prendre un nouvel emploi à la

Macdonald Chemicals Limited.

par année,

Son traitement sera de S1,200

LES DEVOIRS DU SECRETAIRE

Ils ont été définis par l'échevin Buckland avant l'engage-

ment de M. Jolin et peuvent se résumer comme suit:
Le nouveau titulaire devra se charger de la besogne ordi-

naire du bureau, de la préparation des états financiers et du buds

get, de la perception des taxes, du rôle d'évaluation, de la liste

des votants, et voir à ce que le bureau soit tenu ouvert tous les

jours, de neuf heures du matin à cing heures de l'après-midi.

REMERCIEMENTS A M. POIRIER

Le conseil a, sur proposition de l’échevin Buekland, appuyé

par l'échevin Audette, inclus dans la formule d'engagement de

M. Jolin des remerciements à son prédécesseur pour les servi-

ces qu’il a rendus à la municipalité. De son côté, dans la lettre

de démission qu’il vient de faire tenir à nos pères conscrits, M.

Poirier dit qu'il gardera un bon souvenir de son séjour à l'hôtel

de ville, ajoutant qu’il fournira volontiers à son successeur, quel

qu’il soit, tous les renseignements dont il pourrait avoir besoin.
 

Grande réunion
à Granby, le 12

Elle auva lieu sons les auspices
de la Ligue pour la Défense

du Canada. — Les orateurs.

 

 

Il se tiendra dimanche pro-
chain, sous les auspices de la

Ligue pour la Défense du Ca-

nada, une grande réunion à l’é-

cole du Christ-Roi, de Granby.
Des orateurs de cette dernière

ville et de Montréal diront pour-

quoi il faut voter dans la néga-
tive lors de la consultation po-

pulaire du 27 avril,
Tout le monde est cordiale-

‘ment invité à assister à cette
manifestation, ,au cours de la-

quelle des déclarations impor-

tantes seront faites.
La Ligue de Défense pour le

Canada, section de Granby, est

constituée comme suit:
Sarto Fournier, président;

Henri Martin, vice-président;
Armand Lussier, secrétaire;
Paul St-Pierre, trésorier; Alci-
de Racine, Léon Tétreault, Lin-
dor Tétreault, Philippe Rodri-

gue et V. Laliberté, directeurs.

La collection
des vidanges

Il se peut que les employés

municipaux soient déchargés

d'une partie de la besogne qu!

leur incombait chaque été, de-
puis quelques années, dans la

collection des vidanges.
M. Edmour Nadeau, de Gran-

by, s’est en effet présenté mer-
credi soir devant nos édiles

pour leur demander l'autorisa-

tion de recueillir toutes les or-

dures ménagères et de les faire

servir à l’engraissement d’un

certain nombre de pourceaux lo-

gés dans des abris à proximité

de la ferme Wallace.

M. Nadeau a reçu le permis

 

 

 

Pour l'entretien
du Square Foster

M. Wilianm-M. MeCullough se-

rait chargé de ce travail I'été

prochain, @ raison de $75.—

Les comptes approuvés attei-

(ment un total de $1,059.77.

L'entretien du square Foster

cet été sera confié à M. William-
M. McCullough, s’il est prêt à
s'occuper de ce travail pour la

somme de $75, payée l'an der-

nier à son prédécesseur, M.

Raymond Robert.

Deux offres de service pour

l’entretien du square en ques-

tion ont été faites au conseil

mercredi, l’échevin Buckland

optant pour M. McCullough

parce que, dit-il, dans une situa-

tion de ce genre, il convient de

répartir les choses de façon é-
quitable et de donner justice à

checun, M. McCullough devant

avoir son tour après M, Robert.

D] est bien entendu, toutefois,

précise le représentant du quar-
tier-Sud, que le nouvel aspirant

ne devra pas s’attendre à rece-

voir plus que ce qui était accor-

dé l’an dernier pour le même

travail.

Comptes approuvés

Des comptes au montant de

$1,059.77 ont été examinés et

approuvés à la réunion de mer-
eredi. Ces comptes n’ont rien à
voir avec le salaire des em-
ployés municipaux payés il y a
déjà quelques jours déjà, mais

dont la liste a quand même été
soumise aux dirigeants de no-

tre ville afin de lui conférer un
caractère de légalité.

 

qu’il sollicitait, à condition que

la Collection des vidanges se

(fasse avec des véhicules fermés
et qu’elle ne soit une cause d’en-

nuis pour personne, à défaut de

quoi on le révoquera sans plus
de cérémonie.

  

WATERLOO, P. Q., VENDREDI LE 10 AVRIL 1942

Les pertes par
le feu sont de
$1,509 en mars

Deux accidents ont par ailleurs
ocedsionné des blessures à
trois personnes c! causé des

dommages de 8160.—La gran-
de salle de Phitel de ville n'u

rien rapporté à le mimicipa-

lité Te mois dernier,
 

Les pertes par le feu à Wa-

terlod’ dans le cours du mois de

mars atteignent un grand otal

de £1,560.

C'est ce que révèle le rap-

port présenté mercredi soir au

conseil municipal par le chef

Georges Tétreault.

Le nombre d'appels est de

deux et nos pompters ont em

ployé 750 pieds de boyaux pour

combattre les incendies qui s'é-
taient déclarés dans un loge-

ment appartenant à Mlle Albin

Hudon et au garage Lagran-

deur, deux immeubles de la rue

Principale, et au sujet desquels

nous avons donné tous les ren-

seignements dans notre édition
de la semaine dernière,

Le rapport du mois

Nous trouvons dans le même

rapport que M. Tétreault a, lc

mois dernier, fait 41 heures de
patrouille, pesé 57 charges à la

balance publique, vu au rempla-

cement de 49 lumières électri-

ques défectueuses dans les rues,

procédé à 5 enquêtes de toute

sorte, fait les constatalions d'u-
sage autour de 2 accidents qui

ont occasionné des blessures à
3 personens et causé des dem-

mages évalués à $160, accordé

un permis au coût de $1 et per-

eu 86.35 provenant de la balan-
ce publique.

Pour la première fois depuis

assez longtemps, la grande sal-

le de l'hôtel de ville n’a rien
rapporté à la municipalité pen-

dant les 31 jours de mars, au-

eune réunion n’y ayant été le-

nue durant cette période.

Un stationnement
moins irrégulier

La Chambre de Commerce cu-
dette voit ses démarches en

purtie couronnées de succès.

  

 

 

Nos échevins ont étudié mer-
credi soir les représentations

qui leur étaient faites au sujet

de la circulation et du station-
nement dans les rues,

On sait, par ce que nous en

avons publié Ja semaine derniè-
re, que la Chambre de Commer-

ce cadette, agissant en ceci au

nom de plusieurs citoyens, pro-

teste contre la façon avec la-

quelle certains chevaliers du vo-

lant placent leur véhicule-mo-
teur du mauvais côté de la rue,
ignorent les avis leur enjoignant
de stopper aux intersections ou

filant à toute vitesse en plein
coeur de la ville,

Le conseil a l'intention de
prendre les mesures qui s'impo-
sent à ce sujet. En attendant, le
gros de la discussion a porté

sur le stationnement à proximi-
té du théâttre Star, où l’on ne

prend pas toujours, à ce qu’il
paraît, toutes les précautions
voulues afin de laiser le passa-

ge libre aux autres voitures qui

circulent dans les deux sens et
peuvent se croiser dans un es-

pace trop restreint. L’échevin Bird, pour sa part,

croit qu'il serait à propos que

 

 

 

Le vote du 27
avril doit être
“Un vote libre

C'est ce que déclare Te député

de Shefford à lu Chambredes

Communes, M. J.-H, Leelere,

en réponse à lu Ligue pourlu

Défense du Canada qui le

pressait de se prononcer la-

dessus,

En réponse à la Ligue pour

la Défense du Canada (suceur-

sale de Granby), qui lui de-
mandaït quelle attiude il eroy-

ait devoir prendre à l'endroit

du prochain plébiseite, M. J.-1.

Leclere, nous transmet copie

d'une lettre qu’il vient d'écrire

à ce sujet. En voici la teneur:

“TE y a deux ans, lors des é-

lections générales, vous nr'éli-
siez sur un mandat anticonserip-

tionniste. Quoique bien des évé-

hements se soient passés depuis,

je suis resté fidèle à mon man-
dat ct au cours de la présente

session je me suis encore décli-

ré en Chambre opposé à la cons-

eription pour service outre-mer.
“Lasituation mondiale à con-

sidérablement changé depuis le
25 mars 1940, La guerre s'est

rapprochée de nos côtes à lel
point que ce n'est plus m:unte-
uant une guerre oll nous n'ay-
ons qu'un intérêt éloigné, mais
bien un conflit oli tous nog lu-
térêts sont directement menacés.

“Depuis au-delà d'un an, le

parti conservateur réclame à la

Chambre et par la voix de ses

journaux que le gouvernement.

impose la conscription pour ser-

vice outre-mer, La situation a
changé, le danger est beaucoup

plus grand, disenl-ils. Aussi

prétendent-ils que l'opinion du

peuple a changé avec les événe-

ments à tel point qu’il ne consi-

dère plus le gouvernement lié

par des promesses sur lesquel-

les il l'a élu il y a deux ans,

“Comme cette opposition se
faisait de plus en plus forte et

qu'elle menacail le pays d’un

cabinet d'union en attirant un

nombre de députés libéraux, le
premier ministre a décidé d’a-
voirrecours à un plébiscite pour

connaître la véritable opinion
du peuple et non pas seulement

celle des tories.
“Vous êtes donc appelé par le

plébiscite à décider si le gou-
vernement devrait être libéré
de ses engagements antérieurs
ou non.

“J'invite donc tous les élec-
teurs du comté de Shefford à
exprimerlibrementleur opinion
le 27 avril prochain.”

J-H. Leclerc,
Député de Shefford.

POUR VOLS DANS
LA REGION

La police provinciale croit

avoir mis fin à une série de vols
avec effraction qui sévissaient

depuis quelque temps dans la
région de Beloeil, de Cowans-
ville et d'Otterburn Park. Une
bande de sept jeunes apaches

dont les âges s’échelonnent en-
tre 20 et 25 ans ont comparu,

menottes aux poignets, sous la

surveillance de trois officiers
de la Sûreté provinciale, de-
vant le juge Maurice Tétreault.

 

 

le stationnement près de cette
salle de spectacles se fit de la
façon suivante: les véhicules
du mêmecôté que le Star étant
placés en diagonale et ceux de l’autre côté de la rue, et leur
faisant, vis-à-vis,en ligne droite.
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demandes€
Et le

[in dépit d'un récent arrêté

ces CL de leur raccordement aux

nement d'Ottawa l'autorisation

deux dollars par année,

Le gouvernement, désireux

Deux lettres

tôt à qui de droit.

fésire bbtenir.

maines,

se renseigner davantage sur la

  
ne eros

ldrittes :unér
| Faniform, pritannique

Les deux pilotes casque

Elie Peek, de Calisico, en Californie,

imse plaint que es

résadtat est que teconseilconseil municipal se train
moment du moius, dans l'impossibilité de faire quoi que ce
soil mue sujet de l'acervissement des taux de l'aquedue—De-
mande similaire de le commission des prix ol du commeree.

dont I'échevin Buckland avait été
credi soir, M. Buckland a déclaré
nicipalité n'avait aucun ennui à redouter de ce chef et le Bell
aura toute facilité de mener à bonne fin ce qu'il compte en-
treprendre ici à brève échéance.

vant de décoller,
Hériiaite de combat de la

nes qui combattent dans le
mais fi de leur iden-

pilote Clie
pilote James

  

     
  

 

ylvani

uni 616 Ignores
. pour le

ministériel] interdisant aux mu-
nicipalités d'augmenter les taux relatifs à l'aquedue, nos con-
seillers avaient eru devoir, à cause de l'achat de nouvelles sour-

réservoirs, solliciter du gouver-

d'accroître les leurs d'environ

de se renseigner sur ln nature
exacte des travaux effectués ici, faisait tenir il y à quelques mois

au conseil des formules à remplir dans le plus bref délai possi-

ble, Oril paraît que ces formules sont restées en blanc et que le

ministère intéressé attend toujours les informations requises.

dans ce sens ont été lues à la réunion de mercredi
soir, le maire el quelques-uns de ses collègues exprimant leur

surprise que les instructions qu'ils

eussent été ignorées, Le nouveau secrétaire trésorier, M, Philip-

pe Jolin, sera donc chargé de retracer les formules en question,

de fournir Jes renseignements exigés et de les renvoyer au plus

vaient données à ce sujel

 

ENCORE A PROPOS DES TAUX

De son côté, M, Philippe Peltier, directeur du service de la

commission des prix ct du commerce en temps de guerre établi

tout dernièrement à Granby, se plaint dans une lettre au conseil

et dont lecture a également été donnée mercredi soir, de n'avoir

pas veçu la réponse qu'il sollicitail à propos des laux passés el

actuels de l'aquedue à Waterloo. Comme dans le cas précédent,

c'est M, Jolin qui devra fournir à M, Peltier les chiffres qu’il

UNE DEMANDE DU BELL

La compagnie Bell demandait, il y a maintenant cing se-

la permission d'entreprendre une série de travaux rue

St-Joseph, mais, avant de la lui accorder, nos conseillers ont voulu

nature de ces travaux. C'est ce

chargé. À la réunion de mer-

que, dans son opinion, la mu-

 

*

A DENTS BLANCHES
 

Un zéro vaut quelque chose

en tant qu'on sache où le placer.
 

Envoyons des munitions aux

pays alliés sans trop dégarnir
le Canada.
 

Plus le tas de charbon baisse
et plus le thermomètre en fait

autant.
 

Ceux qui ne savent sur quel
pied danser ont grand tort de

courir les bals.
 

M, Cottrelle a trouvé le moy-
en de réduire au minimum les
accidents d'automobile.
 

Il faut, pour garder l'arsenal

des démocraties, autre chose
qu'un pistolet de bois.
 

HN n’est pas nécessaire d'avoir lu La Fontaine pour répéter la

 

 

 
petite expérience de Perrette et

du pot au lait.
 

Toutes ces grandes, routes ‘etafe-<H

ces autostrades auraient-elles,

en somme, été bâties pour les

véhioules à traction animale?
 

Il y a pis que chercher midi
à quatorze heures: c’est, pour
un mari qui rentre au petit

jour, de chercher minuit à cinq
heures.
 

Les députés qui mettront leur
croix en regard du “oui” le 27
avril s'apercevront que leurs
électeurs ne sont pas tous des
“suiveux”.
 

Hitler n'a rien à voir avec le
prochain plébiscite. Il est donc
oiseux de se demander comment

il woterait en cette ocdasion.

Demandons-nous plutôt com-

ment voteraient les Austra-
liens,
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LA BETTERAVE
A SUCRE

Encore un peu de temps, et

il se fabriquera dans notre pro-

vince du sucre de betterave. À

Saint-Hilaire, sur l'historique
rivière Richeli:u, une usine se
construit à cette fin. Vu lera-
tionnement du sucre,on en suivra

avec attention les premiers es-
sais, puis les progrès. Du sucre

de betterave fabriqué chez nous!

Il n’est pas trop tôt que l’on
voie cela. Aux Etats-Unis, la

betterave fournit un quart du

sucre consommé par la nation.

Elle se récolte surtout dans les
régions irriguées de l’Ouest. S'il

fallut attendre à 1941 pour

songer sérieusement à la fabri-

cation du sucre de betterave, il,
y a longtemps qu'il en est ques-

tion dans notre province. Hier

encore, (es essais de culture de

betterave à sucre se poursui-

vaient dans la région de Saint-

Jean-Baptiste de Rouville. Mais

dans un passé plus lointain, vers

1875, la culture de la betterave

occupaaussi les esprits. L'un de

ses avocats parmi les plus ar-

dents fut Antoine Casavant, qui

devint député de Bagot à l’As-

semblée législative de Québec,

de 1881 à 1886. Cultivateur à

Saint-Dominique (Bagot), Ca-

savant était conservateur, Les

anciens se rappellent qu’il bri-

guales suffrages dans le comté

de Saint-Hyacinthe, en 1879,

contre un adversaire aussi re-

doutable qu'Honoré Mercier.
oo

Vers 1875, Antoine Casavant
se fait partout le propagandiste
de la betterave à sucre, Il a sur
elle des idées arrêtées. Avec le
sucre de betterave, dit-il, le

marché canadien se trouvera
indépendant de l'étranger pour
ce produit; les raffineries sus-

citeront la culture de la bette-
rave sur une grande échelle;

les cultivateurs s’enrichiront au
lieu de végéter; la ruée des nô-
tres cessera vers les villes in-

dustrielles de la Nouvelle-An-
gleterre. Il développe cette théo-
rie pendant cinq ou six ans,

dans toutes les circonstances op-
portunes. On rapporte que Mer-

cier le traita de planteur de
betterave, quand les deux hom-

teaux politiques. Le Courrier

de Saint-Hyacinthe prit alors la
défense de Casavant. “Oui, écri-
vait le rédacteur du temps, M.
Casavant est un planteur de
betteraves, et le planteur de bet-
teraves sera élu contre le plan-

teur de rien du tout.” C'était
prédire un peu vite, car Mercier
l'emporta par plus de 400 voix

de majorité. Quelques mois plus

tard, J.-Adolphe Chapleau suc-
cède à Henri-C. Joly comme
premier ministre de la province,
La betterave de Casavant n’est

pas oubliée, puisque Chapleau

lui consacre un article de son

programme ministériel. Deux

Ans se passent encore, puis Ca-

savant est élu député de Bagot.
o—o

Quand Antoine Casavant dé-

cide de s’opposer à Mercier dans

St-Hyacinthe, il ne soupçonne

sûrement pas la tempête qu’il

va soulever. À ce moment, Joly

tient les rênes à Québec, mais

à peine, Son ministère est des

plus faibles. Pierre Bachand,

député de Saint-Hyacinthe et

trésorier de la province, vient

de mourir, et seule la voix du

président de la Chambre, M.

Arthur Turcotte, assure au gou-

vernement sa majorité. Joly

veut tenter un coup de maître
et s'adjoindre Mercier, dont la
valeur s'affirme de jour en

jour, Il lui offre le poste de sol-
liciteur général (aboli aujour-

d’hui). Mercier accepte, et aus-

sitôt Casavant annonce son in-

tention de lui faire la lutte,
comme candidat conservateur.

Pour un terrien, Casavant a du

cran. La campagne électorale

dure trois semaines. Elle est ru-

de, à tel point que les ministé-
riels ne négligent aucun facteur

possible de victoire. Une formi-

dable assemblée contradictoire
se tient, à laquelle prennent
part les sommités politiques de

l’époque: Wilfrid Laurier, Ga-
briel-F. Marchand, Charles et

François Langelier, le poète
Fréchette, dans les rangs libé-

raux; J.-Adolphe Chapleau, Is-

rael Tarte, L.-0. Loranger. du

côté conservateur. Evidemment,

le planteur de betteraves a re-

mué quelque chose. Mercier

l’emporte finalement, que l’on

retrouvera premier ministre en mes s'affrontèrent sur les tré- 1887. Il y a loin de cette glorieu-

COURRIER
D'EUROPE

GRECE

Sudisme allemand

Depuis leur conquête de la

Grèce, les Allemands ont si bien
organisé leur pillage des maga-

sins et des fermes qu’une gran-

de partie de la population meurt

littéralement de faim. Les en-
fants sont particulièrement af-

fectés et malgré les envois de
Turquie on rapporte que des

centaines d'enfants en bas âge

sont chloroformés par leurs pa-

rents qui ne peuvent endurer

de les voir mourir lentement d’i-
nanition,

Pendant que la population

grecque dépouillée de tout souf-

fre le martyre des peuples con-

quis par l’Allemagne, les offi-
ciers boches, qui occupent des

hôtels réservés et sont servis

les premiers partout, s'amusent

a émietter du pain dans la rue
pour voir les Grecs se disputer

cette pialure de moineaux.

HONGRIE

Joucts d'Hitler

11 y a deux ans la Hongrie a
été forcée par les Allemands de

signer un traité d'amitié avec
la Russie. I] y a quelques mois

elle a reçu ordre d'envoyer des
troupes se battre contre les
Russes. Les Hongrois n’y com-

prennent plus rien et d’après
les dépêches qui parviennent de

Hongrie, ils comprennentsi peu

pourquoi ils se battraient pour

le compte de l'Allemagne, dont
ils sont déjà les vassaux, qu’ils

désertent l’armée nazie chaque

fois qu’ils en ont l’occasion.

POLOGNE

Une cure radicale

Lt typhus a fait de nouveau

son apparition dans le ghetto

de Varsovie. Comme la premiè-

 

se époque à l'usine de sucre de
betterave de Saint-Hilaire. Mais
si Antaine Casavant revenait

sur terre, il ne serait pas peu

fier de celle-ci. Même s’il fallut

à ses idées trois-quarts de siè-
cle, ou presque, pour germer.

L'Hlettré. 
  

4 Le site

Voici une photo prise avant le départ du général MacArthur pour l'Australie, Le héros des Philip-
pines donne une chaude
pines, à qui il vient de

oignée de main au capitaine Jesus Villamor, un aviateur des Philip-
écerner la Croix du Service distingué pour son héroique bravoure,

acArthur avait peu d'avions sous ses ordres, mais leurs pilotes firent essuyer aux Japonais

des coups terribles.
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re fois les Allemands ne pren-

nent aucune précaution pour

combattre l’épidémie. Ils se

contentent de mettre le feu au

pâté de maisons où un cas a été

signalé et de fusiller sur place

ceux qui tentent de s'échapper

du brasier. De ce temps-ci, ils

envoient des cercueils au ryth-

me de 200 par jour et laissent

les malheureux habitants dis-

poser commeils le peuvent des

cadavres des leurs.
 

BULGARIE

Saboteurs bulgares

D'après une dépêche reçue

d'Ankara, Turquie, plusieurs

camions nazis chargés de mu-

nitions et accompagnés de sol-

dats ont sauté dans les rues de

Sofia. On croit que c’est là l’oeu-

vre de patriotes bulgares mé-

contents du fait que les Alle-

mands ont réquisitionné tous

les hôpitoux de la capitale pour

leurs soldats blessés en Russie

et en ont chassé tous les patients

bulgares.

BELGIQUE

L'occupation, ça coûte cher!
On estime que le total des som-

mes payées par la Belgique aux

forces de l’oceupation alleman-

de, en réquisitions, amendes,

etc, s'élève à environ un mil-
liard de dollars por année.
En d’autres termes, la Bel-

gique occupée a payé aux Nazis
un montant qui équivaut chaque

année au total des emprunts

tique. 
; Lo !

 

Cette popularité bien més

ritée, elle la doit à sa pureté

et à la satisfaction qu'elle

procure. La bière est

un produit de la

contractés par la Belgique dans
les quatre-vingt-cinq années de

son existence comme Etat indé-

pendant.

FRANCE

Le supplice de Tantale

On calcule qu'environ 80,000
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tonnes de nourriture en prove-

nance de l’Afrique du Nord ar-

rivent à Marseille chaque semai-

ne. Parmi les envois on remar-

que des moutons, des figues, du

vin, des fruits frais, de l'huile

d'olive, des noix, des lantilles et

surtout du blé d'Algérie. Il y

aurait de quoi nourrir une bon-

ne partie de la population de

France avec ces envois mais 70

pour cent des vivres venant des

colonies françaises prend immé-

diatementla direction de l'Alle-

magne. Dans le cas des produits

de luxe, comme les fruits, le

tout est dirigé en wagon plombè

sur Berlin. Toutes ces importa-

tions de produits français sont

sous le contrôle de commissaires

allemands et italiens qui sem-

blent avoir pour devise: “Re

n’est pas l’affaire du conqué-

rant de soulager la misère des peuples conquis.”
 

 
Pour faire face aux lance-flammes des Allemands, l'Armée cana-

dienne forme des équipes de pompiers recrutés parmi les soldats
qui ont le plus de dispositions ou d'expérience, L'on voit ici deux
de ces pompiers casquês d'acier et revêtus de manteaux caoutchou-
tés, dirigeant un jet d’eau puissant sur un petit bois en flammes.

 

LA BIÈRE EST DUSAGE COURANT
DANS NOS FOYERS

Dans la plupart de nos

foyers, la bière figure avec
honneur à côté des autres
produits d'usage domess

nature, qu'il est agréable
de servir à ses amis et que
tous apprécient.

Servir de la bièreà ses visi-

. teurs et amis, c'est leur

 

marquer son affection et
leur procurer unesatisfac-
tion légitime,

“La bière est un facteur
de modération.”
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| LES PNEUSDEVOTRE AUTO
Réponses aux questions que peut poserle conducteus moyen

d’auto ou de camion sur les pneus et la

| LES PRIX

| >

Coopérative Fédérée de Qué-

bec, 130 est, rue St-Paul, Mont-

 

1, Q—Quand faut-il que je

. Q—Devrais-je accroître la 

nutnière de les conserver réal.
Semaine finissant le 4 avril

B.—Pression de gonflement en abaissant la pression |1942:

mette de l’aiy dans mes
pneus?

R—Les autos à passagers,

une fois par semaine; les ca-
mions pour service local ou
de courte distance, au moins
deux fois par semaine, et

préférablement tous les
jours; les camions, sur de

grandes distances et pour

service rapide, tous les jours

et avant de commencer cha-

que voyage.

pression pour prolonger la
durée des pneus?

R.—La pression d’air devrait
être maintenue conformé-
ment aux recommandations
officielles du fabricant de
pneus ou d'autos pour le mo-|

de la semelle, Cela veut dire
que les pneus trop gonflés

seront usés au centre de la

semelle alors qu’il y aura
encore du caoutchouc des

d'air?

R.—Pas dans les conditions
moyennes. Le gonflement

insuffisant cause une usure

* irrégulière et rapide de la
semelle par suite d’une aug-

mentation de crispation et
de frottement du la surface
de contact.

. Q+—Quel sera l'effet d'un
gonflement insuffisant sur
le millage de mes pneus?

R.—Vous pouvez vous atten-

dre à une réduction considé-

rable du millage avec un

gonflement insuffisant. Si

l’on obtenait 30,000 milles a-
vec le gonflement recomman-
dé, l’on pourrait s'attendre

à la perte de millage suivan-

te relative àl'insuffisance de
gonflement:

voyage en temps chaud, me

faudra-t-il laisser échapper

de l’air jusqu’à ce que j’ob-

tienne la pression recom-

mandée ?

Poulets vivants à rôtir
Gris et blancs

A—6 lbs et plus, 250; B—5

lbs à 6 Ibs, 23140; C—4 Ibs à 5

lbs, 22e.
Poulets vivants à rôtir

Rouges

A—G Ibs et plus, 250; B—5

lbs à 6 Ibs, 28L4c; C—4 lbs à 5

lbs, 22e,

Pouletsvivants à griller
Gris et rouges

A—2 Ibs & 214 lbs, 27e; B—

114 1b a 2 lbs, 25¢; C—1 1b &

115 ]b, 28c.

Poutets vivants à griller
Blancs

A—9 lbs & 214 lbs, 2514; B—

114 Ib à 2 lbs, 23/4c; C—1 lb à

115 Ib, 21e,

Poulets «battus
(Engraissés au lait)

Spécial — 6 Ibs et plus, 31e;

A—6 lbs et plus, 30c; A—5 lbs

de l'univers.

à 4 bs, 20c,

Poules abatines
(Sélectionnées)

possible d'obtenir.

26c; B—5 lbs à 6 lbs, 25e; B—
4 lbs à 5 Ibs, 24e; C—6 lbs et

plus, 23¢; B—5 Jbs à 6 lbs, 22e;

C—4 lbs à 5 lbs, 21e;C—3 lbs

Spécial — 5 Ibs et plus, 26e;

N. B.—Les viseaux de pesun-

teurs moindres et de mauvaise

qualité qui n'enirent pas dans

ces catégories indiquées seront

payés aux prix qu’il nous sera

Il y a disette de métal aux Etats-Unis, comme au Canada d'ailleurs.
faire servir les vieux tanks de Tar
tanks nouveaux qui iront affronter fes monstres mécanisés de

  

la classification ordinaire.

Verde de tait

à 89,50; commun, S7.00 à £8,

d'herbe, S5,00 à £3.50,

   

 

88.50; moyenne, 87.00 à $7.

commune, $5.00 à $6.00.

sent la coupe de 82,00 en plus de

Choix, $1150 à $12,00; bon,

$10.00 à SH1,00; moyen, $9.00

$8.75 i $9.00; bonne, S8.00 à

 

" urs, Aussi, a-t-on entrepris de
te, qui datent de la premitre mondiale; on en fern des

Pennemi sur les chumps de bataille

Ch
87.25
87.00

00: conn

 50;
2

commune, $4.75 4 $5.25;

Vaches

oix (Type à boucherie),

i $7.50; bonne, $6.50 à

: moyenne, $6.00 à $6,50;

très

ne, $4.00 a $4.50,

Tanreauux

   

« d'i : i ; s 95pe ; Bonrillons ‘hoix (Type à cheri

dèle particulier ou la dimen- S00 ee Ta Poules vivantes AD Ibs ot plus, 250; A Ibs os ! Ca ranitymei pal
tion de l'auto, du camion et|Au gonflement à 5 lbs, 24e; A—3 Ibs à 4 Ibs,| Choix, $10.00 & $10.25; bon, [2270 8 650 hu porn °

des pneus. L'important est [recommandé 30,000|  A—5 Ibs et plus, 25150; B—|23e; B—5 Ibs ct plus, 22e; B—|S9.50 i $9.75; moyen, 88.75 à] 1°} moyen Jo. à 57.00; com-

de toujours maintenir la| 10 5% 28,500 |4 1bs à 5 Ibs, 24e; C—3 lbs à|4 lbs & 5 Ibs, 21e; B—3 lbs à 5; commun, $6.50 à 87,50,

|

"UN 55-50à $6.00.

pression d'air recommandée.| 20 16% 25,200 |4 ]bs, 22/5: cos, 15c. 4 Ibs, 20e; C—5 Ibs et plus, 19e; | i

30 33% 20,100 ; ; ; C—1 lbs à 5 lbs, 18e: C—3 Ibs Agnes

; 9—Quel dommage le one 40 57 12,900 Jeunes dindes vivantes à 4 lbs, 1Te. En lots mélangés 89.50 à 2€ NE JETEZ PAS...

ement excessif causera-t-1 5 o . . z ;

à mes pneus? Alsen 50 i 6,600 À, 260; B, 24e; C, 23/20. Jeunes dindes abattues 10.00. FERRAILLE CHIFFONS

_.|6- Q—Si le gonflement dépasse Oies abattues A 30e: B, 28e: C. 26e Taures PAPIER CAOUTCHOUC

R—Le gonflement excessif un peu la pression recom- 9 » 906; by 2001 0, E9C a. | . ; Le comité de la récupération se
causera de l'usure au centre mandée, au cours d'un long A, 21c; B, 19e. C, 16c, Choix (Type à boucherie), fera un plaisir d'aller chercher

à domicile tous les rebuts dont
vous pouvez disposer,

TELEPHONE 333
 

deux côtés. De plus, le gon- à 6 lbs, 20e; B—6 lbs et plus, OREL—St-Pierre de Sorel     

 

glement excessif accroît la BN, car si vous faites |a7e; B—5 lbs à 6 lbs, 260; B— Oeufs
pa ela, vous augmenterez la 4 lbs 4 5 Ibs, 25¢ ] vor 1

probabilité de blesser et de flexion et causerez des tem- ras A—Gros, 80e; A—Moyens, ;

couper en soumettant la se- pératures encore plus éle- Poulets abattus 28/c; B, 27e; A—Poulettes,

melle et la carcasse à une vées, La seule exception à (Sélectionnés) 28c; C, 24c.
tension plus considérable, cette règle est le service ex-

4, Q—Puis-je obtenir plus de posé à de fréquentes blessu-

service de mes pneus en ré- res,

duisant la tension des cordes

Spécial — 6 lbs et plus, 80€;
A—6 lbs et plus, 29c; A— Îbs

à 6 lbs, 28c; B—6 lbs et plus,

Lapins vivants

5 lbs et plus. La livre, 14e,

(A suivre)   Veaux abattus
(Engraissés au lait)

 

Bons, 14e; moyens, 13¢; com-

muns, 12c.
Sur les prix ci-haut mention-

nés, nous retenons une commis-
sion de 8 pour cent aux expédi-
teurs individuels et de 5 pour

cent aux coopératives affiliées,

Semaine finissant le 31 mars
1942 inclusivement:

 
Beurre frais

En 1642, Monsieur de Monimagny-commençal'érection
duFort Richelieu surle site qu’occupe aujourd’huil'hôtel
de ville, à Sorel. Ce futl’un de l'importante chaine de |

Semaine finissant le 30 mars
1942 inclusivement:

No 1 Pasteurisé, 36c; No 1 forts qui furent construits le long du Richelieu. Le Fort
Non pasteurisé, 34/4c; No 2, Richelieu passa plus tard sous le commandement de
34e, Pierre de Saurel et fa seigneurie de Sorel lui fut

concédée en 1672,
Fromage

9 Vingt-trois ans plus tard, en 1695, l'on produisit pourla
première fois à Rotterdam, en Hollande, du Gin de
Kuyper et depuis plus de cent ans, c'est le genièvre
favori dons la province de Québec,

3.4510 1 26 2 4051,05 25240
Distillé et embouteillé au Conada sous la surveillance directs de

orces, onces, onces,

JOHN de KUYPER & SON, Distillateurs, Rotterdam, Hollande.jr.47\

ATER(TT
CELEBRE POUR SA VRAIE SAVEUR DE HOLLANDE

Fabriqué le ou après le ler

novembre 1941 (Pour marché

domestique). — Blane: No 1,

22%c; No 2, 22/c; No 3,

21%4e. Coloré: No 1, 22e; No

2, 2114¢; No 3, 21%e (F.AB.
Montréal).

N. B.—Ces prix sont nets, les

frais de vente et d’entreposage
ayant été déduits.

ANIMAUX VIVANTS

Prix obtenus sur le marché de
Montréal, lundi le 6 avril 1942,|
par la Coopérative Canadienne
du Bétail de Québec, Limitée:

Pores
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Prix de bases des carcasses -

de porcs classées B1 ou B3, pe-

sant de 185 à 185 livres: offre :

$15.25. Pores de même classe J EAN L’ HEUREUX

payés sur le poids vif: offre

$11.35, Truies, $8.50 à $9.50. B.A, B.O.
Rabais. — B2 (130 à 184 li-

vres), .50; C1 et C2 (130 à 175

livres), $1.00; C3 (176 à 185 li-
vres), $2.00; D1 et D2 (130 à
175 livres), $1.50; D3 (176 a

185 livres), $2.50; porcs pesant

moins de 130 livres abattus,

$2.50 ou plus; pesants-lourds

(186 à 205 livres), $2.50; extra

pesants (206 à 220 livres), 52.50

le cent livres; extra pesants

(220 lbs et plus), $3.00 le cent
livres. Les porcs blessés subis- SEES

OPTOMETRISTE- OPTICIEN

Spécialiste en examen de la vue — annonce à

sa nombreuse clientèle qu’à partir du 1er dé-

cembre,il occupera un nouveau local situé à
REDDY dit:
“Achetez des timbres d'é-
pargne de guerre — plus
vous en achèterez, plus tôt
nous vaincrons l'ennemi.”

l'angle des rues Principale e£ Johnson, Granby
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Si aride que soit la présen-

tation d’un rapport financier,

l’étude du budget provincial

n’en présente pas moins une

phase des plus importantes de

la Session: c’est la pièce de ré-

sistance dont dépend le rouage

administratif et économique de

toute la province.

C’est avec une réelle satis-

faction que l’hon. Arthur Ma-

thewson, trésorier de la provin-

ce de Québec, a annoncé, le ler

avril, dans son discours sur le

budget, un surplus de $1,500,-

000.

Le trésorier a présenté une

large synthèse de l’administra-

tion financière de la province

au cours des quatre dernières

années. I! a démontré pour quel-

les raisons le déficit qui attei-

gnit $52,000,000 durant la der-

nière année de l'Union Natiuna-
Je s’est transformé pour cette

année en un solide surplus de

$1,500,000. Au cours des douze

mois qui viennent de s’écouler,

la province n'a fait aucun em-

prunt pour solder les frais de

son administration. Le crédit

de la province a été restauré et

on a payé prés de $5,000,000 au
 

fonds d'amortissement.
0—0

“De nouveaux progrès ont é-
té réalisés, dit M. Mathewson,

et je suis fier de pouvoir an-

noncer que pour l’année finan-

cière qui a commencé le pre-

mier avril 1941 et qui s’est ter-
minée le 31 mars 1942, le gou-

vernement de la province de

Québec a équilibré son budget
sur une base globale et que les

résultats de d'année sont enco-

re meilleurs que ceux qui a-
vaient été prévus. C’est la pre-

mière fois depuis bien des an-

nées que l’on a obtenu un excé-

dent global. Par excédent glo-

bal, j'entends que le gouverne-

ment a fait face au paiement de

toutes les dépenses, quelles qu’el-
les soient ordinaires, extraordi-

naires ou de capital,au seul moy-
en des revenus courants et sans

avoir recours à aucun emprunt,

sauf pour rembourser d'ancien-
nes dettes à leur échéance,”

0—o0

Les excellents résultats de

notre politique financière ne

sont-ils pas démontrés par les

gains considérables des obliga-

tions de la province sur le mar-

 

 

Les vaillants soldats de l’Inde
les puissances totalitaires ne sont pas plus

que de leur sang,et l'on voit ici l'un de ces

posant sa contribution volontaire mensuelle

qui combattent avec nous contre
avares de leur argent
éants enturbannés dé-
ans les mains d'un of-

ficier. Ce vétéran de l’autre guerre, qui combattit en France et en

Mésopotamie, a cédé pour la durée de la guerre, au fonds de guerre

du Vice-Roi, la ension substantielle à laquelle il a droit après 16

ans dans le service de l’armée impériale.
 

VINS!
tons;Wve.

LIMITED

  
PIERRE
Vin canadien d'une qualité et d'une
valeur vraiment excellentes, le Vin
St-Pieme est fabriqué spécialement
poursalisfaire les préférences des gens
du Québec,

TYPES PORTO ET SHERRY

26 onces, 45¢ - 40 onces, 70€
Cruche d'un gallon, - 52.05 ,

FABRICANTS DU OLD NIAGARA, TYPES PORTO ET SHERRY

 

<
a

EXPEDIEZ PAR

LEMAY EXPRESS
Service quotidien entre

Entrepôt à Montréal:
1088 rue Wellington.
Tél: PLateau 8147.

Bureau central à Waterloo:
617 Eastern,

Tél. 588.

 

Montréal—Waterl0o0—Warden—St-Joachim—Foster

+
 

 

|

897, Principale GRA.

Bonne cuisine canadienne,

    

  
Cate Parfait

(en face de l'hôtel Union)

SPECIALITES: Service
mariages et anniversaires.

NBY Tél. 694

articles de fumeurs, ete.

pour banquets,
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David Bowces-Lyon, frère de

la reine Elizabeth d'Angleterre,
qui est arrivé par Clipper aux
tats-Unis il y a quelques jours

comme représentant du minis-
tére britannique de I’Econom.e,
en temps de guerre. I] viendra
probablement au Canada, Il a
toutefois refusé aux journalis-
tes toute entrevue.

ché?
“En septembre 1986, déclare

M. Mathewson, juste après que
l’Union Nationale eût pris le

pouvoir, les obligations 444%

de la province de Québec, éché-

ant le 2 janvier 1963, s¢ ven-

daient à 115%. Après trois an-
nées de gouvernement de l’U-
nion Nationale en septembre
1939, ces obligations avaient

perdu quatorze points et se ven-

daient 10115. Aujourd’hui, a-
près deux ans et demi de ré-

gime libéral la même émission

est remontée à 112.”

Les obligations de la pro-

vince de Québec sont en train
de regagner la situation envia-

ble dont elles jouissaient dans
le passé, constituant ainsi un

baromètre de notre position fi-

nancière, de notre crédit.
o—o

L'hon. M. Mathewson est un|

homme d'affaires averti et

prévoyant, un homme d’ordre:

l'exposé de son budget le dé-

montre clairement. À la discré-

tion du trésovier provincial on
reconnait la compétence indu-

bitable d’un sociologue et d’un

patriote éclairé; il évite de fai-
re ressortir ses mérites person-
nels pour mettre en évidence

l’oeuvre collective du gouverne-
ment que dirige avec tant de

sagesse l'hon. M, Adélard God-

bout.

o—o
Il a suffi de trois ans d’une

saine administration pour pré-
sénter un budget équilibré et

redonner à la province le cré-

dit quelle avait perdu sous le

régime de l’Union Nationale.
Aussi l’hon. trésorier provin-

ciale a-t-il raison de com-
muniquer son optimisme dans

l’avenir, dans cette période de

l'après-guerre qui viendra sûre-

ment et pour laquelle le Qué-
bec a commencé à se préparer.

0—0
Après avoir souligné les a-

méliorations apportées dans les

divers départements provin-

ciaux, l’hon. M. Mathewson, en

conclusion, fait un exposé des
idées du gouvernement en ce

qui concerne le préparation de

l'après-guerre. “II est évident
que la transformation de l’éco-
nomie de guerre à l'économie

du temps de paix amènera d’i-

névitables dislocations dans la
vie des individus, Mais notre

pays peut envisager sans crain-

te les ajustements qui suivront

la guerre si on les examine cou-
rageusement et à la lumière de
la raison. Bien que l’on puisse
se rendre compte que la fin des
hostilités n'amènera pas la parx
dans le sens véritable du mot,
elle permettra tout au moins le
transfert à d’autres sphères de
certaines activités.”
’ o—o

“Notre pays est jeune, vi-

goureux et potentiellement ri-

che, Nous disposons de riches-
ses naturelles dans notre agri-

culture, dans nos mines et dans
d’autres domaines, ressources
qui ne demandent qu’à être dé-

veloppées. Nous disposons de
bras pour accomplir le travail

nécessaire, L’affectation des
travailleurs à leurs nouvelles
tâches constituera le problème  pe

 

ble de penser que le gouverne-
ment, comme tel, pourrait ou

devrait trouver du travail pour

tous les citoyens. Des expérien-

ces socialistes extrêmes de ce
genre ont échoué partout où
elles ont été mises en pratique.
Il convient de maintenir et
d’encourager l'initiative privée
mais l’initiative privée doit être
coordonnée et alignée à l’inté-
rêt public. Les entreprises pri-

vées ne devraient pas être tel-

lement épuisées par une impo-

sition exagérée qu'elles se trou-
veront privées de réserves pour

faire face aux difficultés de
l’avenir.”

0—0
“Le gouvernement, d’autre

part, peut aider. Pour que soit

effective la coopération du gou-

vernement dans le domaine é-

conomique, le crédit du gouver-

nement doit être sain. A tous
les facteurs que je viens d'énu-
mérer, à savoir: ressources na-
turelles, travailleurs bien dis-

posés et crédit sain, il convient
d'ajouter le plus important de
tous les éléments, à savoir:
l'intelligence cultivée et la sta-

bilité au point de vue social.
C'est notamment pour tenir

compte de ce facteur que le

gouvernement projette de pren-

dre à l'avenir toutes mesures

possibles pour améliorer le ni-
veau de l'éducation et faciliter
les moyens de s’instruire.”

“Subsdiairement, le gouver-
nement peut aider ses citoyens
pendant la période difficile de
rajustement en entreprenant, à

un moment bien choisi, des
travaux publics appropriés et

répondant à de réelles nécessi-
tés. Le gouvernement prépare

et réunit des plans pour des

travaux de ce genre qui seront

entrepris aussitôt que possible
après la fin des hostilités.

“La province de Québec con-

sidère l’avenir Ave une foi
inébranlable dans sa destinée.
Nous affrontons la guerre et

tous les périls qu’elle comporte

avec courage et détermination.

Nous tournons nos regards

vers la lumière et nous envisa-
geons la période d’après-guerre
avec espérance et confiance.”

VRIL 1942
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Un officier de la R.A.F. (à gauche) fraternise avec un comman-

dant de la force aérienne russe, sur le front où Hitler a essuyé au

cours de l'hiver des coups terribles. Le sort des nations alliées se

décidera probablement à l’été sur l'immense territoire des Soviets.
 

SI VOUS CONSTRUISEZ OU REPAREZ, CONSULTEZ

EDOUARD DELORME & CIE

ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION

INSTALLATION DE SYSTEME DE CHAUFFAGE

PLOMBERIE ET AUTRES TRAVAUX SIMILAIRES

Prix raisonnables et satisfaction assurée.

309 RUE PRINCIPALE GRANBY, P.Q.

(Au-dessus du magasin Ménard & Frére)  
 

as

vous

C'est qu’il nous faudra régler. Ise-

rait complètement déraisonna-   aa

 

 

+4 AIDEZ L'HOMME 7
¥, ENUNIFORME

Vous seconderez les milisaires en pratiquant régulières
ment l'économie, Lorsque vous restreignez vos achats,

rendez accessibles à l'industrie des armements plus
de main-d'oeuvre et de matières premièrés.

Lorsque vous prêtez vos économies au pays en souscri-
vant des Certificats d'épargne et des Obligations des em-
prunts de guerre, vous aidez le Canada à fournir à nos
combattants les armeset l'équipement dont ils ont besoin.

à la fois un acte patriotique et un bon placement.

Faites toute voire part! Economisez dès maintenant!

LeGorge,costdupaïuotiamepraiique

Ki

+  
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Le conseil va s'informer da
système en vigueur ailleurs

Pour ce qui touche à l'inspection du lait et de la viande afin que
ces deux aliments ne laissent rien à désirer au point de vue
sanitaire,

 

 

. Ainsi que nous le laissions prévoir la semaine dernière, il a
été question à la réunion du conseil municipal, mercredi soir,
de la nomination d'un fonctionnaire qui s'oceuperait de prélever
périodiquement des échantillons de lait pour analyse et de voir
à ce que la production et la distribution de cet aliment se fas-
sent dans des conditions sanitaires, ce qui, paraît-il, n’est pas
toujours le cas à l'heure actuelle. Le même fonctionnaire, adve-
nant son choix, devrait également s'assurer que la viande livrée
au consommateur est exempte de tout bacille malfaisant, en par-
ticulier celui de la tuberculose,

C'est M. Hector Goudreau, président du comité de la Santé
écolière, qui a présenté une requête dans ce sens et qu'il a fait
suivre de considérations appropriées.

M. Goudreau dit que le comité de la Santé écolière a fait
distribuer l’an dernier 2,454 demiards de lait dans trois de nos
maisons d'enseignement et que 36 enfants ont bénéficié de cette
largesse, Or il convient que le lait ainsi distribué soit de qualité
supérieure, autrementil desservirait plutôt qu’il ne servirait les
fins que l’on a en vue. Pour ce qui est de la viande même, M.
Goudreau croit qu'il serait possible d'en surveiller également la

vente afin de s'assurer qu’elle est propre à la consommation. Le

président du comité de la Santé écolière ajoute qu’il soumet la
chose aux autorités municipales, leur laissant le soin d'adopter

les mesures qu’elles estimeront le plus efficaces et qui ne de-

vront pas constituer pour les contribuables, appelés à en dé-
frayer le coût, un trop lourd fardeau. Il termine en offrant ses

remerciements à M. Lionel Lamontagne, qui l’a si bien secondé
dans son travail, remerciements qui s'adressent aussi à toute la
population de Waterloo, dont le concours en ce qui touche à la
vente des timbres de Noel est vivement apprécié,

M. Lamontagne a, d'autre part, rappelé aux membres du

conseil que le comité de la Santé écolière a fait donner dans le

coursde J'année dernière, à onze écoliers médicalement indigents
souffrant d’amygdalite, les soins que requérait leur état, à un

coût moyen de $10, et qu’il possède actuellement en caisse une

somme de $290, laquelle servira à d'autres traitements du même
genre et à In distribution de lait comme cela s’est fait en 1941.

Nos édiles ont promis de prendre des informations quant
au système en vigueur dans d'autres municipalités voisines pour

ce qui est du lait et de la viande afin de l'adapter, si possible, à

la ville de Waterloo.
 

é ilPHIES |aués, ou portera un apparei
BITES photographique sur sol dans ces

régions, sauf lorsque autorisé

par un permis écrit émis en

mon nom par l’Officier-Général

Commandant en Chef, Région

de l’Atlantique, ou par l'Officier

Commandant de la cite de I'At-
lantique, ou par l’Officier Com-

mandant de l’Air, Région de

l'Est, ou par les Offociers Com-

Voici un extrait des règle-
ments de la Défense nationale
relatifs aux photographies en
temps de guerre, applicable à la
province de Québec:

Le ministre de la Défense na-
tionale ordonne qu’aucune per-

sonne ne prendra, fera ou pu-
bliera des photographies, des-|MANdants régionaux. ;
sins, plans ou autres modes de| Tous les objets décrits tel
représentations dans aucune des QU cl-apres, a savoir:

régions ou partie des régions| La baie et le port de Gaspé,

ci-après déterminées, ou des ob-|situé au nord-ouest de la ligne
jets y situés et ci-après indi-|gisant entre l’extrémité est du 
 

 

-Le capitaine Hess, attaché de l’air tchèque à Washington, est
fier de cette photo sur laquelle il apparaît aux côtés du célèbre
aviateur Bader, le “pilote sans jambes” maintenant prisonnier des

allemands. On sait que Bader commandait une escadrille d’as dont
falsaient partie plusieurs Canadiens.

Impôts et
avires rovonues

DEPENSES RECETY£S *

@I 1
[LT UER
DES IMPOTS QUI REND!

. JUSTICE A TOUS...PLL] pe 
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cap Gaspé et la pointe St-Pier-

 

 

 
 
 re
 

Les fortifications, batteries,
projecteurs, postes d'écoute ou

autres travaux de défense;
Les aérodromes ou bases

d’hydravions;

Les rassemblements de trou-
pes de Sa Majesté;

Les casernes, campements ou

édifices occupés, ou en voie de

préparation pour occupation

par les forces de Sa Majesté;

Les arsenaux, magasins ou
entrepôts de munitions de guer-

re, les armes, équipements et
matériel destinés aux forces de
Sa Majesté, qu’ils soient en usa-

ge ou en voie de construction ;
Tous les postes de sans-fil, de

téléphone, de télégraphe, de si-

gnaux ou de câbles télégraphi-

ques à l’usage de la Marine, de

l’Armée ou de l'Aviation ;
Tout vaisseau de guerre en

service ou en voie de construc-
tion;

Les avions
vions;

Les édifices, bâtisses, bateaux

ou autres objets endommagés
par l'ennemi.ou endommagés
en vue de repousser une atta-

que ennemie;

ou débris d'a-

Toutes les routes ou chemin

de fer servant exclusivement

aux travaux de la défense;

Les installations d'électricité,
de gaz ou d’eau, les gazomètres
ou réservoirs, ou les entrepôts

d'huile situés ou en usage à Gas-
    

* Les règlements de la Défense
nationale prévoient des punt.    N

Pour garder des prix raisonnables
Des impôts élevés aident à protéger le pays contre toute hausse
déraisonnable du coût de la vie; ils détournent l'argent de tous
achats inutiles de marchandises civiles ct le consacrent aux dé-
penses de l'Etat en matériel essentiel de guerre.

L'épargne telle que pratiquée par des milliers de déposants a des
effets semblables: elle aide à empêcher les prix de monter en
réduisant la demande des marchandises nonessentielles du temps
de paix,

Ainsi, quand vous épargnez del'argent à un compte d'épargne,
c'est tout profit pour vous ct pour le pays. Vous aurez besoin
d'épargner, non seulement pour vos besoins personnels et ceux de
votre famille, mais pour payer les impôts et acheter des obligations
de guerre. L'épargne aujourd'hui est un devoir patriotique,

BANQUE DE MONTREAL
“BANQUE QUI ACCUEILLE BIEN LES PETITS DEPOSANTS“

Service de banque moderne et expérimenté . … . fradé de LM années de fractueies opérations

Succursale de Waterloo:
R. B. MOYSEY, Gérant

(Ten,

da pire
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15087    tions en cas d'infractions,       

 

SAMEDI — DIMANCHE — LUNDI

 

RTI

 

PARAHOMECOOO SODUOT HIGH0HINO

MARDI SEULEMENT
 
 

Jean GABIN &
Michèle MORGAN
— Dans —

Le Récif
de Corail

- Aussi -

Jacotte
— Dans —

Ma Petite Marquise
HHH HHH HHH HH HOH SH HHH HCH HO HHO OH)    

VENDREDI et SAMEDI

KISSES
FOR BREAKFAST

North to the Klondyke
~ AVS —

BROD CRAWFORD

& LOU GHANNY

 

 
 

THEATRE P A

 

  

  
 

R GRANBY
 

 

REPRISE

Alice Faye, Jack Dakie,
John Payne & Cesar Romero
— Dans —

The GREAT AMERICAN BROADCAST
- Aussi -

LITTLE
— Âvec —

NELLIE KELLY
Judy Garland & George Murphy
 

ATTENTION! Nous continuerons à acheter votre
photo. Ne manquez pas votre chan-

ce. Soyez présents à notre représentation de ce
soir.

     

 

 

DIM. — LUNDI — MARDI — MERC.

LACE GRANBY

 

  
  

 

ROBERT TAYLOR
& LANA TURNER

— Dang —

JOHNNY
EAGER

- Aussi -

Duke Cowboy avec Tim Holt

—
~
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Le Canada enguerre
 

L'armée de réserve

Le colonel Ralston a déclaré

mercredi, à Winnipeg, que si le

régime du volontariat se révèle

insuffisant le gouvernement

n’hésitera pas à recourir à ‘la

conscription pour remplir les

cadres des bataillons de ‘reser-

ve, constitués pour le cas d’une

invasion. Le ministre de la Dé-

fense nationale n’a pas caché

son désappointement: “Vous di-

tes qu’on parle beaucoup d’une

invasion, dit-il aux journalistes,

et pourtant, ici même, les hom-

mes refusent de s'engager vo-

lontairement dans les forma-

tions de réserve. Qu’est-ce qu’ils

attendent? Est-ce qu'ils ne ne

veulent pas s'aider eux-mêmes?”

Assurance de guerre

En prévision d'attaques né-

riennes toujours possibles dans

les circonstances, le gouverne-

ment a présenté à la Chambre

des Communes un projet d’as-

surance générale et gratuite

destiné à garantir les dégâts

aux habitations jusqu’à contar-

rence de $3000. Pour êtré assu-
ré contre des pertes plus élevées

on devra toutefois payer des

primes.
 

Le raid sur St-Nazaire

Des commandos britanniques

ont effectué un raid audacieux

sur la base allemande de Saint-

Nazaire, en France occupée. Le

raid a été effectué en coopéra-

tion avec l’aviation et nos avia-

teurs y ont pris part.
 

Le caoutchouc

fausse impression répandue

dans le public. La loi d’exemp-

tion des cultivateurs du service

militaire obligatoire ne consti-

tue en réalité qu’une mesure

permettant de différer indéfi-

niment le service militaire dans

le cas des cultivateurs et des

ouvriers agricoles. Si un fils de

cultivateur ou un ouvrier agri-

cole est convoqué pour son «ser-

vice, il ne doit pas ignorer l’or-

dre de se présenter. Au con-

traire, il doit communiquer par

écrit avec le régistraire et’ fai-

re sa demande d’exemption en

justifiant sa demande,
 

Les subsides any
producteurs de lait

L'Office des prix vient d'an-

noncer que le gouvernement

continuera À payer usqu’au 20

avril les primes aux produe-

teurs de lait vendu pour être

consommé à l'état naturel ou

pour la fabrication de produits

concentrés. Le gouvernement

paie cette prime depuis le 22

décembre dernier.
 

Economie et prévoyance

L'on conseille aux automobi-

listes ganadiens de conserver

précieusement dans des conte-

nants hermétiques, l’ontigel de

leur radiateur qui pourra en-

core servir l'hiver prochain. En

ce faisant ils réaliseront une

importante économie d'argent

dont ils bénéficieront individu-

ellement et ils permettront de

conserver pour l’industrie de

guerre des centaines de milsers

de gallons d'alcool, produit dont

on a grandement besoin pour

paix, Cette sphère de métal immen

importance.

plomb aux autres métaux con-

 
Un détail assez ignoré de notre effort de guerre est l’augmen-

tation extraordinaire de notre production de composés chimiques

qui est maintenant de deux fois plus considérable qu’en temps de

Canada, contient de l’ammoniaque, un

Pour suffire aux besoins de|la fabrication des explosifs.

son industrie de guerre, le Ca-

nada devra récupérer que.que

50 millions de livres de caout-

chouc. Pour ceux qui voudraient

 

La guerre à la hache!

Nos forestiers canadiens en

se faire une idée un peu juste

de ce que représentent 25,000

de caoutchouc, disons

que 50 millions de livres de ca-

outchouc sont tout juste pour

fabriquer 2,500,000 pneus d'au-

tonnes

tomobiles de plaisance.
 

Nos prisonniers à Hong Kong

Les représentants du gouver-

nement argentin, qui a accepté

de veiller sur les intérêts cana-

l'empire japonais,

se sont vu refuser une autre

fois la permission de visiter les

diens dans

prisonniers canadiens faits

Hong-Kong par les Japonais, ce

qui tend à faire croire les no

velles d’atrocités commises par

les Japonais sur nos soldats.
 

Angleterre qui travaillent à la

hache et à la scie pour la vic-

toire commune coupent, en une

seule journée, quelque 250,000

pieds de bois, grâce surtout à

leur diligence et à leur expé-

rience de la forét, mais aussi

grâce à leurs instruments de

travail qui sont les plus perfee-

tionnés,

Le rationnement de l'essence

Les sociétés privées qui sont

autorisées à posséder leurs pro-

pre pompes à essence ne sont

pas autorisées par ce fait à ven-

à |dre de l'essence même à leurs

u-

propres employés. Ces pompes

doivent être utilisées exclusive-

ment pour ravitailler leurs vé-

hicules exploités commerc,ale-

servés pourl’industrie de guer-

re, l'on se trouve maintenant en

face d’une menace de disette de

plomb. Le ministère des Muni-

tions vient d'annoncer que l’on

prendra prochainement des

mesures pour conserver ce mé-

tal.
 

Des terres pour nos soidats

Le ministre des Pensions et

de la Santé nationale, M. Ian

Mackenzie, a déclaré à Vancou-

ver que dès que le gouvernement

se réunira, après les vacances

de Pâques, l’on proposera au

Parlement un projet d’établis-

sement sur des terres des sol-

dats démobilisés.

M. Mackenzie a dit que ce

nouveau projet bénéficiera de

l'expérience acquise et que le

gouvernement a l'assurance

qu’au moins 30,000 hommes

l'offre de l’Etat

 
   ment. guerre. d'ali ;

, ; ; ; © oo gnement des rails.

L'exemption des cultivateurs Le plomb En répondant aux annon- 403,731 — E.-T. Bruneau, de

Le ministre du Travail, M. M" ceurs, mentionnez le Jour- [Sherbrooke : Dispositif antidé-

Mitchell, à tenu à corriger une

|

Parce que l’on a substitué le nal de Waterloo. rapant,

sont désireux de profiter de

pour l’après-
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Vérification, Organisation, Commissaire Cour

Perception Supérieure

Administration de Succession Impôt sur le Revenu

Prix de Revient de SYNDIC DE

Fabrication FAILLITE

PHILIPPE JOLIN
B.A, LS.C.

COMPTABLE PUBLIC et SYNDIC LICENCIE

 

TELEPHONE 206 — CASIER POSTAL 21 — WATERLOO, P.Q.
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GEORGES DESRANLEAU

LLL.

AVOCAT

Au bureau de Me Joseph Gingras

WATERLOO, P. Q. TELEPHONE 201

“

 

 +

ASSURANCES DE TOUTE SORTE

VIE - FEU — AUTOMOBILE
RESPONSABILITE PUBLIQUE ET PATRONALE

a

ELPHEGE DEMERS
Gérant de district de la NORTHERN LIFE

764 RUE PRINCIPALE — WATERLOO — TEL. 130
(Ancien bureau de M. Philippe Jolin, comptable)

LS

 

nse, dont il en existe plusieurs au
 

produit de la plus haute

LA PROPRIETE
INDUSTRIELLE

Liste de brevets d’invention

accordés en Canada aux Cana-

diens français durant le mois de

mars 1942, (Liste compilée de

a Gazette Officielle du Bureau

des Brevets par le Bureau tech-

 

9

Successeur de Elisée Gaudet TEL. BUREAU 78

 nique Fournier, procureurs de

brevets d’invention, 934 rue

Ste-Catherine est, Montréal).

403,308 — J.-H. Robinson, de

Montréal: Moyen d'empêcher

les vitres doubles de geler.

Brevets d'invention

403,567 et 403,568 — Joseph

Auger, de Timmins, Ont: Sou-

pape,
403,581 — Joseph Risi, de

Québec: Production de carbu-

rant à moteur par liquéfaction

du bois,

 

 

 

B. MARCHESSAULT

AVOCAT

WATERLOO P.Q

. à

PIERRE BOLDUC
AVOCAT

WATERLOO TEL. 342 (Edifice de la Commission des Liqueurs) 
403,588 — J.-P. St-Hilaire,

de Québec: Jouet,

403,584 — Alphonse ‘Ther-

rica, de Favel, Ont: Dispositif 
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Dr CAMILLE DUMESNIL
B.L, L.D.S., D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE

 

691, Principale — WATERLOO — Téléphone 161

: (Voisin de la Banque de Commerce)

 

 +

Dr JACQUES JOLIN
BA,DDS.

CHIRURGIEN-DENTISTE

RAYONS X GAZ

WATERLOO - Immeuble Poirier TÉL, 174
(Voisin du Waterloo Hardware)

à

 

 =

LEOPOLD LEDOUX

DIRECTEUR DE FUNERAILLES ET

EMBAUMEUR D'EXPERIENCE

(Buccesseur de Théo. Dupaul)

 

Chambre mortuaire et fleurs pour toutes les occasions

 

Service d'ambulance — Monuments — Pierres tombales 
454 Principale WATERLOO TEL, 384    
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LE FOYER

  
PARFUMERLES
APPARTEMENTS

Prenez garde que les odeurs
de la cuisine envahissent tout
l'appartement. Rien ne dunne
une si pauvre idée d’une mai-
tresse de maison que lorsque,

pénétrant chez elle, des effl 1ves
vous amènent des relents de rô-
ti, de friture, de lessive, d’eau
de Javel, ou pire,
Le ménage ne sera jamais

très bien fait si vous n'avez pas
ventilé l’appartement, c’est-à-

dire si, pendant quelques minu-
tes (et ayant pris toutes vos
précautions), vous n’avez pas

établi un fort courant «air
pour chasser de la maison tous
ces relents,

D'ailleurs, autant que cela

 

est possible, fermez toujours la:

  

S’ATTAQUE
directement

À LA SALETÉ
MPLOYEZ régulièrement la
Lessive Gillett Pure en

Flocons et vos renvois d'eau
seront toujours libres et pro-
pres, Elle n'abime ni l'émail ni
la plomberie et chasse les mau-
vaises odeurstout en nettoyant.

La Lessive Gillett facilite
toutes sortes de travaux de
nettoyage et épargne des heures
dans les soins du ménage. Gar-
dez-en toujours une boîte à la
maison,

 

 

\
BROCHURETTE GRATUITE — La bro-
churette de In Lessive Gillett explique
commentce puissant nettoyeur dégage les
renvois d'eau bouchés … . garde les cabinets
extérieurs propres et ores en en dé-
truisant le contenu . . et sert A toutes
sortes d'autres Usages. lez-en une

-—l®

porte de la cuisine et ouvrez-en
la fenétre.
Aucune odeur dans un appar-

tement ne vautcelle de l’encaus-
tique et de la propreté... Ce-

pendant, il est des personnes

raffinées qui exigent davanta-

ge. Choisissez des odeurs natu-
relles, Quand c’est la saison, et

si vos moyens vous le permet-

tent, n'hésitez pas à acheter des
roses et des oeillets, des fleurs
odorantes, qui flattent le nez du
visiteur avant de charmer ses
yeux.

Naguére, on brilait du papier

d'Arménie dans les chambres,
sous prétexte de purifier l'air

et de désinfecter I'appartement.

Aucun papier n'a tant de pou-
voir, mais tout le monde n'aime

pas l'odeur de ce papier.

Chez les Arabes, la moindre
maison un peu bourgeoise pos-

sede des brûle-parfums, dans
lesquels on dispose de l’encens,
du santal, ou des petites bri-
quettes qui, en se consumant,
répandent une douce odeur. On

trouve de ces produits dans le
commerce,

LE DESSUS
DES MEUBLES

Pour vivre dans une atmos-

phère agréable, il faut d’apord

que la maison soil propre, que
les meubles soient bien frottés

et luisants. Mais ce serait sa-

crifier au tape-à-l’oeil et à la

seule apparence que de ne don-

ner à ses armoires, ses buffets,

à ses placards que ces - soins

élémentaires. 11 faut aussi sur-

veiller attentivement le dessus

du mobilier...

11 est done nécessaire, au

moins une fois par mois, d’enle-

ver la poussière. J'espère que
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  mePEN > A à

Ces jeunes femmes, membres du Corps féminin’de l'Air, venues de l'Afrique du s

profitent d'un congé pour se faire photographier avec leurs guides à l'ombre des Pyramides et du Sphynx.
 

 

    "LES AVENTURES
DES GAMINS

—

 

 
tures de gamins.
Collez ensuite cel

      

 

   

 

ft

\
> Ne

oN
(Petits enfants, ne manquez pas, chaque semaine, les aven-

sez bien l'histoire, puis découpez l'image.
ci dans un cahier après l’avoir coloriée)

Demand
topie gratuite à la Standard Brands Ltd, : ) ;
Fraser Ave. & Liberty St, Toronto, Ont. vous aurez d’abord garni de pa-

pier cette partie de vos meubles,

il n'y aura plus qu’à enlever le
  

Nos petits amis s'amusaient donc ferme sous la peau du serpent

et commençaient à danser, au grand amusement de leurs compa-

gnons, lorsque Michel dit soudain: “J'en ai aséez, moi, de ec true-

là, il fait trop chaud sous cette enveloppe: je vous quitte ici!

Nénesse et Pierrot continuérent à se promener ainsi accoutrés pen-

 

*Ne faites jomais dissoudre la lessive
dons Peau choude. L'action de la
lessive elle-même réchouffa l'eau,  rectangle de journal, douce-

ment, en pliant les quatre coins

pour que la poussière ne s'en-
vole pas ou ne tombe pas par

terre.

Ensuite, lessiver cette surface
avec de l'eau tiède étendue d’eau
de Javel en passant partout le

chiffon, su¥tout dans les coins,

et aussi sur le sommet de la
corniche.

Epongez bien votre toile à la-
ver pour que vous n’abimiez ni

 

ETT
D'AVOIR LE BON UMERO.

FJ --
VERIFIEZ DANS LANNUAIRE

se fatiguer,
mes-Serpents.

plus que faire!

le vernis, ni le brillant de la

part qui fait la parade. Pour-

tant, vous avez été moladroite

et qu’un peu d’eau javellée ait

touché le beau côté du meuble,

vite, il faut encaustiquer la

partie endommagée.

Laissez sécher... Puis repla-

cez sur les surfaces qui regar-

dent le plafond des papiers nets

et impeccables.

Ces nettoyages vous obligent

à vous servir soit d’un escabeau,

soit d’une table: veillez bien à

votre équilibre et, surtout, ne

vous suspendez jamais aux cor-  

dant quelque temps, mais îls commencèrent bientôt, eux aussi, à

malgré les encouragements de leurs hôtes, les Hom-

Soudain, ils entendirent un drôle de bruit qui ressemblait à un

sifflement. Ils regardèrent autour d’eux, et au même moment ils

aperçurent un lasse qui tournoyait dans l'air, Leur premier mu-

ment de frayeur passé, Nénesse s'exclama: I hi |

cette corde est un artiste.” Mais il avait à peine fini de parler

que le noeud du lasso tomba sur In tête de la peau de serpent qui

les recouvrait. Nos petits amis voulaient bien suuver leur parure,

mais ils étaient déconcertés par cette manoeuvre, ct ils ne suvaient

“Celui qui lance ainsi

 

niches qui -couronnent les meu-

bles. Elles sont presque toujours

assez mal fixées et vous risque-

riez ainsi d’abimer votre maté-

riel... et aussi votre anatomie.

 

LA TOILETTE
DU SOIR

Il s'agit, non pas de robe

décolletée, mais d’ablutions ves-

pérales. Elles sont absolument

nécessaires à la conservation de

la beauté féminine. La peau,

surchargée de crèmes, fards et

poudres, est privée d'air pen-

 

 
   
Dégagez les lignes téléphone pour faciliter la
PRODUCTION DE GUERRE
Le téléphone est nécessaire à le production de guerre. Toutes les
lignes téléphoniques dépendant les unes des autres: ne permettes
pas quo des délais inutiles retardent des messages d'importance
vitale pour le pays.

   
        

      
          

AUTRES CONSEILS A OBSERVER

PARLEBinningTee
”

REPONDEZ 120 délai quand »
@ coche sonné

ligneYEZ BREF. Dégagesvotre

bot Yoppel suivent
: s d'affiuence

EVITEZ derash,

temps ainsi réallsie,

Lao,be,

 

dant toute la journée. Que ve

la dure encore pendant la nuit,

et l’épiderme, asphyxié à la let-

tre, se flétrira, élargira ses po-
res, perdra son aspect jeune et

vivant. 11 faut que la peau puis-

se respirer durant la nuit.

Pour cela, il faut procéder à

un nettoyage minutieux du vi-

sage avant le coucher.

Préférez au savon, pour ce

nettoyage, une Lonue crème

spéciale ou un lait excellent.

L'un commel'autre, aulieu d'ir-

riter l'épiderme, l'adoucissent,
le rafraichissent, l’entretiennent

en état de santé, Ces produits

ne sont pus si communs que
l'on pense, Il y en a cependant.

Renseignez-vous, cherchez, u-

doplez le meilleur: la jeunesse,

l'éclat de votre teint, dépendent

de ce choix.

LE POLISSAGE
DU CRISTAL

Les objets de cristal, si fragi-

les, sont difficiles à nettoyer et

l’on se plaint qu'aprés un lava-

ge, ils conservent un aspect ter-

ne.
11 existe un moyen de confé-

rer aux cristaux unbrillant par-

fait qui dure plusieurs mois si
l’on prend soin de passer fré-

quemment le plumeau pour

chasser lu poussière sur les oh-

jets nettoyés. RE
On se procure un morceau

d'indigo que l'on réduit en pou-

dre fine et que l’on passe en-

suite au tamis.
Cette poudre s'emploie sur

un chiffon humide s’il s’agit de

nettoyer des surfaces unies, et

sur une petite brosse pour les

objets de formes compliquées.

On en frotte les cristaux et les
glaces sans tain avec le même

succès, puis on les lave à l’eau
claire, avant de les essuyer a-

vec un linge de toile fine.
4

 

LA MINUTE JOYEUSE — Per ROLAND COE
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“Nos éclaireurs rapportent qu’ils ont senti une odeur detarte

fraîche. Essayez de découvrir sans vous faire surprendre d'où cela peut venir. Nous ferons ensuite un raid!”

 

L'ordre nouveau

Le journal hongrois “Ma-

gyar Orsag” cite un article du
“Berliner Boersen Zeitung”

dans lequel on mentionne que

des 2,139,558 ouvriers étran-

ment en

sont des

 gers qui travaillent actuelle-

 

|
ud au Moyen-Orient pour servir dans l’armée,

Allemagne,

femmes.

DORMEZET LEVEZ-

vous REPOSE
Si vous ne dormez pas

¢

472,204

 

     
    
  

hien—1i vous souffrez
d'insomnie gyention A |
au rein. S'il est mal =
en ordre, ne purge pas Es [ ®
Le sang des poisons et| 421 © A
dicheti—votresommeil Fg8 7

ut aussi en perte § A
ju tout premier signe

de tmal de rein prenezen toute confiance les
Pilules Dodd—depuis plus d’un demi-siècle
De remède par excellence pouele rein. Elles
sont faciles à prendre. Inoffgnsives. |I(4-F

Pilules Dodd pour le Rein

DANS LENVELOPPE
HERMETIQUE 
    

IS °

Coûte moins de
I¢ par cuisson ordinaire Essayez ces exquis muffins ÉCONOMIQUES
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—M.et Mme Jean-Paul Des-

lauriers sont de retour d’un

voyage a Ottawa.

Mlle Lucille Jolin, de Mont-

réal, était dans sa famille, en

fin de semaine.

—M. et Mme René Paquette

se rendaient à Sweetsburg, di-

manche dernier.

de Fulford, étaient chez des pa-
rents à Waterloo, dans
de cette semaine.

—Mlles Claire et Madeleine
Gévry ont passé la fin de se-

et à Lon-maine à Montréal
gueuil.

—Mille Jeanne Poirier, g.m.e.,
de Magog, visitait son père, M.

J.-H. Poirier, en fin de semai-

or
’

le cours

mais qu’il essaierait d’avoir les
renseignements requis lors de

la prochaine séance, Il doit se
mettre d’ici là en communica-
tion avec le greffier de cette
cour, M. René Chevrier.

—L'administration des vivres

À la commission des prix et du

commerce en temps de guerre
vient de décider une fois- pour
toutes que non seulement le si-

rop, mais aussi le sucre d’éra-

ble est exempt de la loi du prix

maximum lorsqu'il est vendu à

un conditionneur commercial ou

à un marchande Les prix des

deux produits sont néanmoins

ALoire

6le Année. — No 12.

reeE
R

prétexte de prières en commun, -

mais dans le but véritable de

conspirer contre le nazisme,

tout en exaltant la bravoure

des Nations Unies. Les prêtres

sont les chefs de cette opposi-

tion À l’envahisseur,
ess —
VENDEURS DEMANDES

Aucun risque en changeant

d'agence ou en entreprenantla

vente de cosmétiques, remèdes,

essences, épices, produits de

ménage, produits de la ferme:

insecticides, toniques pour ani-

maux ,désinfectants Familex.

Qualité et quantité assurent a-

vantage sur compétition. Cha-

—M. et Mme Adélard Au- ne, plafonnés, dans leur vente au|que foyer un prospect. Une ven-

thier étaient 4 Bedford le jour consommateur, aux maximums|te faite assure une vente répé-

de Pâques. —M. André Jolin était, à qu’ils ont atteints entre le 15|tée, Livre explicatif ABC avec

l'occasion de Pâques, l’invité
—Mlle Alice Genest, de Qué-

bec, a passé Ja fête de Pâques

chez sa soeur, Mme Jacques Jo-

lin,

—M. et Mme P. Thibodeau,

 

DEUX LOGEMENTS

A LOUER

AVENUE WESTERN.
Possession le ler mai.

S'adresser à

Me P.-E. DELANEY
177 Principale GRANBY

LOI DE FAILLITE
 

de son oncle, M. Edouard Jo-

lin, de Fulford.

—Mlle Irene McGrail,
était chez ses

parents, M, et Mme P.-D. Me-

Témiskaming,

Grail, pour Pâques.

—Le Dr et Mme J.-H. Laro-

se sont de retour de Verchères

ils ont passéet Montréal, où
quelques jours.

—M. Sylvio Rainville a fait

l'acquisition de la ferme de M.

Adélard Jolin, de cette

sise dans le 7e Rang de

—M. et Mme Bernardin Hu-

de

 

Lorsque les Japonais attaquèrent Manille, une bombe incendiaire

tomba sur cet immeuble abritant un journal qui ne put ginsi impri-

mer les détails horribles de l'heure la plus grave jamais vécue par
In ville où il était régulièrement publié.
 

ville, et et Mme Sidney Wocd.

Brome. —M,

collège St-Laurent, de

Pierre Goudreau,

rénl, à passé ses vacances de

Pâques chez ses parents, le Rév.

Mont-

du

ployé de la Banque Canadienne

de Commerce, passe actuelle

ment trois semaines de vacan-

ces chez ses parents, de hich-

mond.

septembre et le 11 octobre 1941.

En dépit du
congé de Pâques

Les cours de soins à domicile

ont attiré nombre de person-

nes à la salle du collège lundi

et mardi soirs. — Pourla se-

maine prochaine,

 

En dépit du congé de Pâques,
une très bonne assistance a été
remarquée aux deux cours

d'hygiène et de soins à domiez-
!le, lundi et mardi soirs derniers.

illustrations en couleurs aide

beaucoup à la vente. Demandez

dépliant en couleurs, plan gre-

tis et sans obligation. FAMI-

LEX,570 St-Clément, Montréal.

FEMMES ET HOMMES
DEMANDES

Sachez profiter du gros com-

merce du printemps. Prenez im-

médiatement une agence JITO;

servez régulièrement les clients

de votre distriet. Notre proposi-
tion comporte de beaux avanta-

ges. AUCUN RISQUE, Trente

jours d'essai GRATIS. Catalu-

gue, détails fournis gratuite-

ment. Cie JITO, 1435 Montcalm,

 

bert et leur fillette, de Saint-
Hyacinthe, ontété, en fin de se-
maine, les hôtes de M. et Mme

—M. J.-0. Séguin, de Mont-
réal, était ces jours derniers
chez sa fille Mme Vernon

réal, à passé la journée de Pâ-

ques chez ses parents, M. et

Mme Hector Goudreau.

Le Dr Léopold Larose était le Montréal.

conférencier au cours français.
Il expliqua les symptômes des

Dans l'affaire de ln faillite de:

WILLIAM DOUGLAS KENNEDY

 

Kennedy Hosiery Reg'd., Waterloo

Débiteur,

Avis est par la présente don-

né que le soussigné a été nommé

syndic de actif susdit, à la pre-

mière assemblée des créanciers

tenue au Palais de Justice, à

Montréal, le 26e jour de mars

Arthur Hubert,

—Mme Francis Fontaine, ain-
si que son fils, Omer, et

Marie-Ange, de Richmond, ont

passé la fin de semaine

M. et Mme J.-H. Bombardier.

gard, de Montréal, a
sa fille,

Mile R. Morin, et a aussi
chez| des amis.

—Mlle Marie-Claire Beaure-
passé

quelques jours chez sa cousine,
visité

—Me Georges Desranleau et

Graves. Mme Séguin est retour-

née à Montréal accompagnée

de son mari.

——MM,Gilles et Daniel Grand-
pré sont retournés au couvent

de Ste-Anne de Stukely, après
une vacance de quelques jours

maladies, sujet aussi intéressant
que magistralement traité, Mar-

di soir, devant les dames et de-

moiselles de langue anglaise, le

Dr Jules Gilbert, hygiéniste de
l’Unité sanitaire, parla des ma-

ladies contagieuses et des moy-

AVIS
PUBLIC

A COMPTER DE CETTE
DATE, TOUTE COURSE
DANS LES LIMITES

 
—Mlles Gilberte et Rita Me-

nard, institutrice de Waterloo,

ont repris leurs classes après

avoir visté des parents à Ful-

ford. -

—M. et Mme Narcisse Du-
charme, ainsi que M. et Mme
Arthur Maguire, de Montreal,

visitaient à Pâques le notaire
et Mme R.-R. Bahcand.

—M. et Mme Jean Ledoux et

leur fillette, Marthe, de Thet-

ford-Mines, étaient à l’occasion

de Pâques en visite chez M.

Wilfrid Ledoux.

M. Elphège Demers ont assis-

té à une retraite fermée qui a-

vait lieu récemment à la Villa

St-Jean.

—M, Léo-Pau] Ledoux est de
retour de Montréal, où il assis-

tait, hier soir, au banquet an-
nuel des directeurs de funérail-
les de la province, à l'hôtel
Mont-Royal.

—M. Rosaire Hubert, étu-

diant à l'Université Laval, de
Québec, rendait visite à sa mè-
re, Mme H. Hubert, à l’occa-
sion de ses vacances de Pâä-

DE LA VILLE, À
SENS UNIQUE ET
SANS ARRET,
SERA DE 25c

(Excopté la nuit)

ens à prendre pour les enrayer.
Les cours de lundi et mardi

soirs prochains seront dirigés

par des infirmières. Mlle Clai-
re Goyette, g.m.e., de l'Unité
sanitaire, assistée de Mme Ali-

°

ne; Dandurand, g.m.e,, dira ce Les Taxis de

-que doit être la chambre à cou- Waterloo
cher des bien portants et Jes
malades, tandis que le leude- _

main Mme Orval Lewis, g.m.e,1 —0
expliquera comment il faut s'y THEATRE .
prendre pour donner aux ma- ST | R

bt A. |lades tels ou tels soins appro-

WATERLOO, P.Q.

chez leurs parents, le notaire et

Mme A. Grandpré,

—MM, Luc et Jean-Guy Des-
lauriers sont retournés’ au col-
lège Laval, de St-Vincent de
Paul, de Montréal, après avoir

passé les vacances we Pâques

chez leurs parents, M. et Mme
Willie Deslauriers,

—M, et Mme Hector Archam-

bault et leurs enfants, d’Iber-
ville, ainsi que MM. Georges
Fournier, de Granby, Rolland et

Emile Fournier, du séminaire

1942.
PHILIPPE-A. JOLIN,

Syndic.
C.P. 21 — Waterloo.
Le 31 mars 1942.
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de St-Hyacinthe,visitaient leurs| À chacun de ces cours, on

° _Mlle Enid Wood, étudiante ques. parents, M. et Mme L.-J. Four- distribuera des tracts ou des Vend.-Samedi 10-11 Avril

| WATERLOO, P. Q. i au collège Macdonald, de Mont-| —M. John-K. Stevens, em- nier, à l'occasion de Pâques. porn les maladies Paulette Goddesa n }

ommoA on » ; . SES, 0 ope dans

k -| —M. l'abbé Ovila Fournier, La vente des billets sur les||| NOTHING BUT THE TRUTH
professeur à l'Université de! pharmacies d'urgence se fait Aussi: Lloyd Nolan dans
Montréal, était chez ses Pa-lde façon satisfaisante. BEHIND THE NEWS

rents, M. et Mme L.-J. Four- Dim-Lundi1213Avril

nier, pour la fête de Pâques. HOLLANDE Red Skelton dans
Il a aussi visité Mme P.-A. Holi J ‘ WHISTLING IN THE DARK
Trudeau. Les cutholigues devron .. ,

porter un signe distinctif Aussi: Ray Bolgeretley duns
—Le Dr et Mme Georges i 5 ; FOUR JACKS AND A JILLMonfette, d’Outremont, leu Les catholiques néerlandais||2

, ' * |devront probablement porter) Mardi-Jeudi 14-16 Avril
fils, Claude, et leur fille, Jean-

nine, M. et Mme J.-A. Comeau,

de Granby, leurs fils, Jean-

Pierre et Jacques, ainsi que leur

fillette, Yolande, étaient, à l'oc-

casion de Pâques les invités de
Mme P.-À. Trudeau.

une croix ou un brassard, si la

“campagne de haine” déclen-

chée contre les catholiques ‘po-

sitifs” aboutit On accuse ces

catholiques de se réunir sous|g D—_— {

rn j

Arez-vous besoin d’une

Bousquet, de South-Stukely. LeSE) BICYCLETTE?
à 1h. 30 de Paprés-midi et , A

tous ceux qui voudront se join- LeBrun-Lussier vous 4 el OR

dre à nos jeunes hommes d’af- servira tout ce qu’il î

faires en cette circonstance se- vous faut en fait de
: 1 bicyclette pour hom-

ront les très bienvenus. mes ou pour femmes,
ainsi que les accessoi-
res désirés,

Rosalind Russell et
Walter Pidgeon dans

DESIGN FOR SCANDAL

Aussi: Dead End Kids dans
FLYING WILD        

 

—Les membres de ls Cham-
bre de Commerce cadette orga-

nisent pour dimanche prochain

une partie de sucre à la’ ferme
 

 

  
  

—Uneclinique antitubercu-
leuse, sous les auspices de l'U-

nité sanitaire, aura lieu jeudi

le 16 avril, au collège St-Ber-

Nous avons encore à.
en main quelques tri-&
cycles et voitures pour

nardin, de deux à quatre heu- enfants.

res de l'après-midi, Les per- ° red

sonnes qui souffrent ou crofent >

souffrir de leurs poumons, ou AUX MENAGERES ;

qui ont vécu avec un tubercu- Nous sommes en mesure de fournir à nos clients tous genres #
d'éponges, marches d’escalier en caoutchouc, cocomat, pour met- .
tre au bas des portes, époussettes, balais, ete, en un mot tout “
ce qu'il vous faudra pour faire votre ménage du printemps. :

BALAIS A 5 CORDES, 34c COCOMAT, 14” x 24", 65c
ASSORTIMENT DE BALAIS, DE 29c à $1.25

TRICYCLES, AVEC ROUE D'AVAUT DE 16 POUCES, $11.50

VOITURES TOUT EN ACIER POUR ENFANTS

8" x 17", très solides, $2.80 12" x 28", $5.25
VOITURES EN BOIS POUR ENFANTS, 14” x 30”, $8.00

chiffres précis quant aux résul- LEBRUN-LUSSIER |

tats obtenus dans la perception 862 RUE PRINCIPALE, WATERLOO, CASIER POSTAL, 340
des. comptes pour taxes par voie * TEL. 391

de la cour des commissaires,

leux, pourront s'y faire exami-
ner gratuitement par un spécia-

liste.

—A une question qui lui é-

tait posée mercredi soir, au
conseil, l’échevin Fournier a

répondu qu’il n’avait pas ue        
 

   

 


